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GAZETTE » V' ARSOYIE
DU M ER CR ED I 11. S E P T Ł M 13KE______

Cn

D; Londres, le 21. Aout.

dit que le Koi deftine 
pour Epoufe auPrin 
ce ferdinand  de 
Brunswick la Prin 

ctfie Augufte foeur 
ainee du Prince de
Ga Iks,' qui de fon
cóte epoufera, a ce 

qn on afliire, apres la 
nitrre la Princelfe filie du Duc Regnant 
ie Brunswick-Wolf.-nbuttel.

Be Far fasie le i2.Septembre. ^
M r. le Lieutenant de 

arrive avant hier entre 4- 5-
du matin, 8c aiant apporte Pf0V“ '  
lem ent Pagreablc nouvelle en cetteV ill , 
cu e D>es?e s’etoit rendue p araccordle  
4 a 1’ Armee Combinee J. &  R- de .m 
pire cet important evenement s eit eon 
firmę par detix Courriers, arriyes ici con- 
secutivem ent, dont 1’un etoit d^pec
par S. A. S. M gr. le Prince de D M  
ponts a S. E M gf. le Comte de Stern-
ber? 8c nous en pouvons commumąuer 
maintenant les circonftances fowantes.

S. A . S> avoit deja fait. les di.poiition

necefTaires pour prendre IaVi l e d e D w *  
d'affaut tn  trois endroits a la fois, fors 
que le Comte de Scbtnettau General &  
Commandant de la V>Ue demanda a

C" A in firŚ. A. S. en confideration d e la  
Familie Royale &  pour preyenm un 
plus grand incendie des Fauxbourgs, 
auxqu ls le Commandant avoit deja 
commence a faire m ettre le feu, lm  ac- 
corda la Capitulation fuivante. f 
J r t ic le s  dela Capitulation fignee avec 

le Commandant - de Drefde. ^

I .  La Garnifon P r u fu n n e  cómposęe 
d’ Infanterie, Caeallene, Huffars &  A rt' - 
lerie fortira librement avec  t o u s ^ S  
honneurs m i U t a i r e s ,  bagages &  Dome 
Itfou st EUe prendra la route la plus 
com te fur Berlin, &  fera efcortee jufqu 
a cette V ille  par des Troupes A letnan
t e :  Mais c o m m e  on a encore plufieurs
arrangemens a prendre,cette Garnifon ne 
fortira que le 10. du courant.

Accorde» avec la Claufe; que la Gar-
.. . • J.tw *  i r t i  1/* h . n. n . l l m

Accor-.e* w i .  1 ,
ni son fortira apres dematn le 6. a 6. he - 
res dumalin (3 W '& U * manbera ju r



M agdebourg. Ce q u \ lle nepourra pas 
d ab ord prendre a-vec, lu i fera envoyó 
surement.

IL  La Garnifon prend avec, aufli bien 
jes Canons des Regim ens, que 1’ArtiI- 
len e q U’ei!e a pris fur ies Ennemis au 
nombre de 22. pieces, fans qu’on foit en 
droit de Parreter 011 examiner.

La Garnifon nepourra prendre avec 
que les pieces des Regimens Prufliens.

H I. La Garnifon pourra e'galement 
m ener avec,toutes ies Arm es,M unitions, 
Equipages, Mondures, &  autres effets 
apartenans a 1’Armee Royale Pruffien- 
ne, y compris ies Pontons.

On n ’accorde point d'autre munition, 
que celle aes Canons des Regimens.

IV .  Le M agazin qui fe trouve dans 
la Place appartenant en partie a S. M. 
Pruffienne &  en partie aux Etats de P 
E leclorat fera fcpare' . Ce qui
appartient au Roi reftera, a la difpofition 
du Commiffariat Pruffien , &  1’on de­
mande un mois de tems pour le tranfport 
du M agazin, a quel effet Ies Officiers 
de ce Departem ent refteront ici en toute 
iurete, aux que!s la Ge'ne'ralite [. r . 
donnera les paffeports ntceffaires. L es 
Boulangers &  Ie train des Caiffons par- 
tiront avec la Garnifon.

Les Magaztns feront liv res aux Trou- 
PSS l  1'Armee Combinee. Les Boulan-jljC s  & o u i a n -

gers &  k  train desCaiffions for tir ont a<vec 
la Garnifon, &  on aura foin en route de 
leur fttbfflance.

V . Les blefses 8c malades de Ja Garni- 
lo n y  compris Jes 128, qui fe trouvent 
au Bam de Tóplitz, avec leur Commif- 
laires &  Chirurgiens, de m em e que la 
Pharmacie de Campagne &  tout ce qui 
appartient a 1’HĆpital Pruffien fera tran- 
porte par eau a Magdebourg, &  Je pays 
ourmra les Batteaux ne'cefljires pour 

un te tranfport. Ceux qu’on ne pourra 
pas tranfporter refteront ici avec des 
perlonnes propres a les foigner, &. iors

qu ils feront gueris, la Generalite' T. R 
leur donnera les paffeports neaffaires 
;ufqu a 1 endro.t de leur deftination.

,  ACC° rde’ Z® tranfP°r* doit Ce faire par 
a Magdebourg; ceux qui reftent en

Soidats comme nos propres

J E  Les D icafteres,favoir le D ireftoi- 
re de Guerre, le Departem ent des Eivres, 
&  le Bureau de Pofte fortiront avec leurs 
Eąuipages &  D om eftiques, Archiyes &  
papiers, fans q u ’o.n foit en droit de for- 
mer des pretenfions ou de faire des que- 
ftions fur ce qui s’eft pafse depuis le 
commencement de la Guerre.

_ On n'accorde point la fortie des pa­
piers ou ASłes ,que ceux qui appartiennent 
tmmedtatement au Roi de Pruffe.
A y iL  L e Re'fident Anglois a la Cour 
de Saxe y  fera com pris, de m em e que 
les fujets de S. M . Pruffienne 8c les per­
lonnes qui jouiffcnt deSa p rotea ion ,au x  
queis 11 fera librę de fuivre la Garnifon 
Pruffienne, apres que le Commandant 
leur aura fourni Jes paffeports necef- 
iaires a cet effet. Les dettes contraffees 
per les O fficiers,D om eftiques, ou Sujets 
Prufliens qui fe trouvent ici, feront pa- 
yees, ou on en donnera des obbgations. 
Les dettes des abfens n’y  font pas com* 
prifes, &  on nepourra demandtr aucun 
rem bourlem ent, pour ce que la V ille  
&  le M agiftrat ont fourni en Contri- 
butions 8c livraifons pour la Garnifon, 
1’HópitaI, les fortifications 8c autres 
befoins publics.

Accorde. Les Dettes des abfens Jer ont 
egalement payees, puisqu'on leur accorde 
les Equipages.

VIII.  Les Csiffes C ivi!eS &  M ilitai- 
res &  tout i argent appartenant a S. M  
Pruffienne fera emmene par la G arnifon’ 
fans qu on puifse en retenir la moindre

f ous (l uelque prettxte que cela 
pumę etre.



Accorde, bien entendu que ce foyent des 
Caijfes Prufliennes.

IX . L ’argent, Effets, Equipages ap- 
partenans aux Officiers fes fujets &  per- 
fonnes attachees au fervice de
S. M . Pruffienne leur reftera pleine- 
m ent fans qu’ ils foyent inquietes, &  s’ils 
lailfent quelque chofe en arriere, la Ge- 
neralite' J. R. ne leur refufera point a 
fon tem s les palfeports ne'ceffiaires.

Accorde.
X . Les Prifonniers de Guerre de 1’ 

Arme'e J. R . 8c des Troupes de 1’ Empi­
r e , tant Officiers que Bas-Officiers, M u- 
ficiens 8c (imples Soldats feront livre's a 
1’Arme'e combine'e, a condition q u ’on 
relache en 4. Semaines un nombre ega< 
le  &  du meme cara&ere des Prifonniers 
Prujjiens qui fe trouvent au pouvoir de 
1’ Arme'e J. R . On determinera pour 
cet echange un endroit en Saxe, oii l!on 
fera les comptes pour 1’entretien 
refpe& ifs de ces Prifonniers par des 
CommitTaires nomities a cet effet, &  Ie 
furplus fera paye reciproquement en 
argent com ptant.

R efuse.
X I. On fera tout de fuite cefser les 

hoftiIite's de part &  d’autre.
Accorde.
X II. Des que la Capitulation fera 

fgne'e on ouvrira le paffage du pont 
fur ['Elbe dans la V ille , 8c ce pont fera 
occupe par les Troupes des deux par- 
ties, de facon que ceux de 1’Arm ee com- 
bine'e occuperont le cóte de la Filie Neu- 
•ue, &  les Prujjiens le cóte' de la Fieille 
F ilie . Les demieres fentinelles feront 

poltes pres de la Croix fur le pont, le- 
quel on ne pourra patfer qu ’avec la per- 
miffion des deux parties.

Le Pont de /’Elbe &  la porte de Pirna 
feront occupes des aujourd'hui par les Trou­
pes de PArmee combinee ,  cependant la 
Garnipti mettra une gardę tout pres 

pour empccher tout exces &  Defertions.
X III. T an t que la Garnifon ne fera

pa3 fortie, elles occupera toutes les
Gardes 8c Portes de la V ille, fans que de 
la part des Troupes J. R . onpuiflepre- 
tendre d’en occuper.

On ne mettra d ’autre gardę que celle 
des deux portes fusmentionnes dans P 
A rticle precedent.

X IV . Les Deferteurs qui fe trouvent 
adhiel/ement dans les deux parties ne 
feront point rendus; en echange de cela 
les gardes fur le Pont ne pourront pas 
accepter de Deferteurs, ce qui doit durer 
jufqu ’ a ce que la Garnifon PruJJiennc fe 
trotivera hors de la portee duCanon de la 
V ille , &  dans le cas qu’ils s’en trouvent 
on les arretera 8c rendra de bonne foi. 
On nę donnera non plus lam oindre oc- 
calion aux Troupes Pruffiennes de de'- 
ferter ou de fe revoIter, & a c e t  efłet 
l ’efcorte qui accompagnera la Garnifon 
m archera a 200. pas de cóte.
Les Deferteurs qui •uiendront aux postes 
occupes par les Troupes de PArmee com­
binee feront rendus, ce quyi l  ja u dr a ce­
pendant publier a la Garnifon.

X V . Comme on perfifte du cóte' de 
laG eneralite  J. R . de demander la de'- 
livrance des otages,on 1’accorde de la part 
de la Garnifon; cependant on efpere que 
la fufdite Ge'nera!ite ne fera pas difficulte 
a relacher ceux de Halberftadt, que le 
General Ried  a declare'qu’on echange- 
roit contrę ceux de Bamberg Pour les 
papiers, qui regardent les fufdits otages, 
on n ’eft pas en etat de les livrer, puifqu’ 
on n’en a aucune connoilfance.

Les otages de Halberftadt n'ayant rien 
de commun avec ceux de Bam berg, cet 
echange ne fauroit avoir lieu, &  M. le 
Gouverneur fe doit engager de renvoycr 
les papiers en quefłion a Bamberg, des qu’ 
on les aura deterres.

X V I. Pour le  tranfport des bagages 
8c Effets de S. M . Pruffienne, auffi bien 
que de ceux qui font a fon feryice, le 
pays fournira gratis fe sv o itu re s  &  les 
Chcvaux de trait &  de M ont ure, en les



faifant cha nger felon les Stations, &  on 
donnera a cet effet d’abord 1’etat nec-.f- 
faire. M ais pour ne pas furcharger lę 
pays d’un nombre fi grand de Chevaux
&. de Voitures, on fe rtferye d’envoyer 
par eau a Magdebourg les effets Sc per­
fonnes que le Gouverneur trouvera a 
propos, a quelle fin le pays fournira d 
abord les Batteaux neceffaires, Sc Pon 
donnera une barque pour les efcorter 
avec un Officier 8c 12. Soldats.

L e s  effets appartenans au Roy &  a fis  
Offciers firo n t tranfportes par terre a
Magdebourg.

X V II- Les fourages pour la Garnilon 
feront fournis en route gratis par le 
pays contrę des quittances du Commif- 
fariat de Guerre Prujjien, &  la Deputa­
tion de la Chambre du Pays fera les dis- 
pofitions neceffaires, afin que la G arni­
fon Sc fon Efcorte trouve par oii qu ’ils 
pafseront les Provifions neceffaires pour 
leur fubfiftance, en payant argent com- 
ptant 8c a un prix railonnable.

Accorde.
X V III . s. A . S. le Feld Marechal 

Commandant PArm ee Combinee don­
nera un Pafseport a POfficier de la Gar­
nifon que Pon depechera pour port- r a 
S M . PruJJienne la prefente Capitu­
lation.

Accorde. Bien entendu quand la Gar­
nifon fortira de la f ilie .

N B  T outes les mińes feront declare'es

de bonne foi.
L r  es de ce 4. Septembre 1759- 

Com te de Schmettau Lieutenant- 
General.

C cm te de Maquire Lieutenant- 
Gene'ral.

C ette Capitulation faite en confequence 
de mes Ordres elf confirmee par moi.
(  Frederic Prince Palatin de Leux- Ponts.)

Im m ediatem ent apres la reddition, 
la  Fam ilie R oyale fe rendit de Dresde 
a Tóplitz. On a auffi appris pour certain 
par le meme Courrier, qu’un Corps 
prujjien aux ordres de M r. le General

de Pfunfib  avoit pe'ne'tre' de nouveau en 
Saxe, 8c qu’ apres avoir repris Witten­
berg Sc Torgau,  etoit accouru au lecours 
de Drefde. Ce Corps eft non feulement 
arrive trop tard, mais S. A . S. en a en- 
voie fur le champ un autre a fa rencon- 
tre aux ordres de M rs .. les Generaux 
Brentano 8c fe la , qui Pa reęu de mani­
erę, qu’apres un combat opiniatre de 9. 
heures consecutives 1 avoit enfin oblige 
a fe retirer.
L u  fiuartier- General de TArmee Ruf- 

fitnne a Lieberofe le 6. Septembre.
L e ie . de ce M ois on eut avis de M r. 

le General Haddick, campe le plus pro- 
che de PEnnemi 8c aiant fon Quartier- 
General a Lamsfeld, que PEnnemi avoit 
ete pofte pendant la nuit a Jpaldau a 
une lieue Sc demie d’ ici, mais qu’ il s 'eto it 
de nouveau remis en m ouvement. Le 
jour fuivant on apprit,que ce mouv ment 
n’avoit eu pour but, que de prendre une 
m eilleur pofition, 8c pour faire quelqueS 
Detachtm ens.

Le 3. on eut rapport qu’ un renfort ae 
2. R egim ens d’ lnfantene» d un R egi­
ment de Houffars Sc d’un Regiment de 
Cofaques, ainfi que 2000. Caiftons fous le 
commandcment de Mr. le Brig -dier de 
Br J e r ,  etoient arrives de la fijlu le  a 
Crojfin.

Le 4. au foir apres le fignal donnę 
par un co ip de Canon pour la retra ite , 
le Corps de Haddick fe mit en m arche, 
s’avanęant ,vers Peitz pour couyrir ces 
environs des incurfions de PEnnemi

M rs. les Generaux de Tottleben 8c de 
Betlem mirent hier tout le Camp 
Prujjien en allarme avec leurs Troupes 
legeres, dont le premier ammena ici a 
cette o c c a f i o n  le Colonel de Hord avec
20 ho m m e s p r i l o n n i e r s  de  g u e r r e .  M r .

le Com te de Soldy koff, General en Ch f, 
recut ce Colonel d’une maniere fort 

gracieufe.
L ’Arm ee du Roi de Prufie fe trouye 

encore au;ourd’hui a Ifaldau.



N°. LXXTII.
SUPPLEMENT a  i , a  GAZETTE d e  VARSOVIE

d u  i i .  S e p t e m b r e  1 7 5 9 .

Suitę du J O U R N A L  de 1’Armee T. &  R. depuis le 2 S.jusqF au 31, Aout,
Du (puartier-General a T ritb e l.

27. vers le foir ,  M . le Marechal fut inftruit par differens avis 
que le Prince Henri s ’e'toit mis en mouvement le matin avec tou« 
tes les Troupes a fes ordres, a l’exception de quelques Bataillons &  
de*quelque Cavallerie qui, outre fes poftes avances, etoient reftes 
dans le Camp de Lowenberg pour mafquer fa marche. L ’on ap­
prit de plus, que le General Fouquet s’etoit auffi mis en marche
pour venir occupir la pofition que quittoit le Prince H en ri, qui

doit avoir marche fur Buntzlau.
Pour etre inftruit plus exa£tement de ces mouvemens , &  tacher de pene- 

trer de bonne heure le de (Tein des Ennem is, le General de Cavallerie Baron de
Buccotuy qu’on avoit oppofe a cette Arm ee, fit du cóte de Buntzlau un Detache-
lnent de 200. M aitres 8c de quelques Croates , il detacha de plus des Houlfars 
entre cet endroit 8c Lowenberg; &  il fit enfin renforcer par des Croates les pos- 
te s  de Naumbutrg Sc de K- blfurth; pour pouvoir s‘oppofcr au paffage de la £>ueis, 
au cas que les Ennemis vouluftent peut etre le tenter. M - d e Buceow tint aufii 
(es Troupes toute pretes a etre portees par tout ou les circonftances pourroient 
l ’exiger, d’apres les avis ulterieurs qu’on recevroit.

Le Lieuttnant Gene'ral Baron de Beck informa auffi presque en mem e-tem s 
M . le M arechal, que 5. Efcadrons de Houfiars ennemis , commandes par le Colo- 
nel de G ersdorff,  s’etoient portes vers les 6. heures. du foir de Sprottau en tra- 
verfant les Bois jusques vers les Hauteurs de Teutfcb-Moken ,  &  fur le Bober 
au delfus de Sagan ,  que deux de ces Efcadrons avoient enfuite attaque nos pos- 
tes, compofes de Houlfars Sc de Yoiontaires Sile/iens ; mais qu’un Detachem ent 
de zoo. chevaux etant accouru pour foutenir ces poftes , les deux Efcadrons 
BruJJienj avoient ete vigoureufement r.poulfeS, &  forces de repaffer le Bober ,  fe 
retirant, ainfi que les 3. autres Efcadrons, fur Sproliau. Les Ennemis ont per- 
du a cette occafion 4. hommes tues , &  5. prifonniers ; au rapport desquels ils 
ont eu beaucoup de bleffes ,  on leur a aufii tue 6. chevaux 8con leur en a pris 7.

Le General Com te de M aquire a mande , qu’au moment que la Garnifon 
de Dresde avoit remarque qu’ il etoit arrive a Dr.rn-Biela , Sc que le General- 
M ajor de Febla s’etoit avance jusqu’a un quart de lieue de cette Capitale de ia 
Saxe, de laquelle il avoit fait encore approcher de plus pres fes patrouilies , les 
Troupes, q u i  etoi nt dans la Filie N euue  s’en etoient retirees avec beaucoup de 
precipitation dans la F^eille F ilie ,  abandonnant deux M agazins confiderables , fur 
quoi M . de Febla avoit fait occuper les portes de la Filie N euve 3 Sc m is une - 
gardę convenable a ces Magazins,



Suivant les avis qui font p?rvenus du Ge'ne'ral de Hadick, le R oi de PruJJe 
eft encore dans le meme Camp qu’auparavant ; cependant ce Prince a fait mar­
cher fur les derrieres un Detachem ent, dont on ne fait pas encore precisement la 
force ni la deftination.

Au refte M . de Haddick ayant eu ordre de tacher de s’emparer de la forte- 
relfe de Peitz  , tant pour procurer avec plus de facilite aux Troupes qui font 
dans ces environs des fubfiftances de ce Diftri£t, que pour affurer fes derrieres, 
ce General a charge de cette expedition Ie General-M ajor Baron de Seckendorfft 
<qui en confequence a marche vers cette ville avec 4. Bataillons &  200. chevaux, 
&  qui a execute cette entreprife avec tant de fucces , que Peitz  s’eft rendu le 
le jour fuivant a s .  heures du foir, au moyen d’ une Capitulation, en vertu de 
laquelle la Garnifon eft fortie librement de cette V iile.

Dc F r a n c f rt le 29. Aout.
On a tranfporte' depuis quelque tem s a 1’Arme'e Franęoife ąuantite' de CailTbns 

rem plis de poudre, de fufils, de cartouches,de pioches 8c d’autres attirails de G u trre. 
L es dernieres lettres qu’on en a reęues portent q u ’elle campoit a Seelbe m , que 
le D uc de Broglie 8c le Marquis d’ Armentieres etoient a Wehr pres de M ar-  
bourg &  que les A llies etoient a Raufchenberg a deux lieuesde PArm ee Franęoije* 
d.’oii Pon conjefturoit qu ’il pourroit bien dans peu fe paffer une feconde affaire.

Le M arechal d 'Eftrees a prefente le 27. pres de Giejfen la Batai.le au Prince 
Ferdinand , mais ce Prince n’^ pas juge a propos de 1’accepter.

Depuis ce tems 1’Arme'e franęoife  eft encore dans fon ancien Camp devant M ar- 
bourg &  le Prince Ferdinand  a trois lieues de la, fur des hauteurs au de la de W it­
ter. Ce Prince cherche a deloger les Franęois fans combattre, &  c’eft a cette fin 
que hier a s .  heures du matin il fit attaquer Ie Corps de Fifcher, dont 1 Infan­
terie oceupoit Wetter 8c la Cavalerie les hauteurs fur les derrieres; comme l’ En- 
nemi etoit- tres fuperieur en force, ce Corps apres s ’etre foutenu affez long-tems 
a ete oblige de fe replier; pendant cette attaque 1’ Armee ennemie qui etoit en ba­
taille , fit marcher deux Colonnes comme pour s ’approcher du village de Gosjeld,, 
qui eft a la tete de la Referve A'Armentieres, couvcrt par 3. Regim ens de Dra- 
gons. M . Ie D uc de Broglie en 1’abfence de M . d’ Armentieres , lequef paffa ici 
le  27. pour aller au Bas.R bin, s’y  etoit porte la veille, il fut bientót averti, &  a 
cheval, il fit battre la generale tout de fuite, quoique les deux Colonnes ne mar- 
chaffent que fort lentement, toute 1’Arm ee prit les armes, &  i ’on crut que l ’ Rn- 
nemi attaqueroit; les e'quipages furent renvoyes fur le chemin de Marbourg a 
GieJJtn, &  le D uc de Broglie fit toutes les1 difpofitions necelfaires a fa Gauche en 
cas d’attaque. A  neuf heures les Colonnes ennemies fe retirerent vers leur Camp; 
mais en le longeant par leur Droite. Ce m ouvem ent fit eroire que PEnnemi cher- 
choit a gagner le chemin de W etzlar, 8c on reconnut efft ftkem ent^ un Corps 
ennemi en pannę vis a vis d’ une gorge a la droite du bois, derriere K q u d  les deux 
Colonnes avoient defile. Sur cela on prit la refolution d’envoyer fur le champ M . 
le D uc dd Haure avec la Brigade de Nawarre &  Jes Dragons de Caraman a W etz­
lar, 8c il fe pourroit fort bien que 1’Arme'e eut marche la nuit paffee ou au- 
jourd’hui fur Giejfen, pour ne pas etre tournee; mais quoiqu’il arrive, on n ’a- 
bandonnera pas le  chateau de Marbourg.


